
Lauréat catégorie dialogue : 2ème place 

Descriptif 

"Sokat olvastunk Eiffel munkásságáról. Először más ötlettel álltunk elő, aminek az Histoire de 

fantômes címet adtuk. Újabb ötletünkben főként Széchényi és Eiffel törekvéseire, lehetséges 

vívódásaira koncentráltunk. Végül ezt dolgoztuk ki, amelyben a tanárnőnk is támogatott minket, 

javította a hibáinkat." 

Dialogue 

Notre plus grand rêve 

 

Dans la brillante capitale de la Hongrie, deux hommes sont en train de méditer puis bavarder sur un 

banc à l’ombre des arbres de l’île Marguerite. 

Ces hommes réfléchissent beaucoup et dé veloppent leurs propres idées sur la façon de rendre le 

monde meilleur et habitable. Le jeune Français, Gustave Eiffel est visite Pest-Buda pour étudier le Pont 

des Chaînes, dont la construction a été lancée et en partie sponsorisée par István Széchenyi, le 

promoteur principal de la modernisation en Hongrie.  

- Bonjour, Monsieur! Je peux vous rejoindre? 

- Bien sûr, asseyez-vous s’il vous plaît. 

Après un long silence Széchenyi commence à parler:  

- Mon cher jeune Ami, avez-vous des idées pour développer et moderniser les villes? 

 

- Oui, je crois que si nous étions ouverts aux innovations dans le domaine de l’architecture par 

exemple, beaucoup de choses s’amélioreraient dans les villes. C’est l’architeture qui crée 

l’image d’une ville, n’est-ce pas? 

 

- Vous avez certainement raison, mon Ami. L’architecture a un rôle important dans l’urbanisme, 

soyons à Paris ou à Pest-Buda. Avez-vous des rêves que vous aimeriez réaliser? 

 

- Oui, j’en ai beaucoup! J’ai beaucoup réfléchi et je voudrais créer des bâtiments modernes 

selons mes propres plans, par exemple je rêve de construire une grande tour extrêmement 

grande qui s’élèvera un jour au-dessus de Paris. Je voudrais aussi créer des ponts, des gares et 

des églises. La modernisation de la circulation est aussi très importante de nos jours comme 

votre magnifique Pont des Chaînes le prouve.  

 

- Moi, je pense qu’on ne peut pas moderniser les villes sans moderniser la manière de penser 

des gens. Je pense qu’il est plus important que chacun tourne vers l’intérieur de soi-même et 

contribue à la modernisation par sa manière de pensée. La modernisation doit se réaliser 

d’abord dans la pensée, ensuite dans l’architecture, la politique et dans d’autres domaines 

également.  

 

- Je pense que vous avez raison, vous aussi, mais tandis que vous parlez du changement de la 

pensée chez les gens, j’ai au moins des projets concrets qu’il est plus facile de réaliser. Pour 

moi la modernisation de l’environnement est le plus important.  



 

- D’accord, je vois, mais je suis sûr que rien ne changera tant que la mentalité des gens reste 

comme ça. 

A ces paroles Széchenyi se lève et part sans dire au revoir. Gustave reste seul avec ses pensées. 

- C’est une personne formidable qui a beaucoup d’expériences. Je dois encore lui parler. Et si on 

faisait un projet ensemble?  Moi, je voudrais développer les villes, lui, il voudrait développer la 

pensée.  Mais tous les deux, on se bat pour la modernisation. Notre plus grand rêve va-t-il se 

réaliser?  

 

 


